
 

 

 

 

 

COMMUNIQUÉ CGT 
 

Nouvelle manifestation d'ampleur à Bordeaux 
pour les salaires, donc les retraites

Après une importante manifestation le 29 septembre à Bordeaux, ce 18 octobre a vu 7 000 manifestants battre le pavé 
de la capitale girondine pour porter dans un nouveau et fort "tous ensemble", public-privé, jeunes et retraités, l'urgence 
de voir augmenter les salaires, donc les retraites. 

Beaucoup de salariés étaient également mobilisés dans leur 
entreprise et en grève pour appuyer cette légitime 
revendication comme à Stryker sur Cestas, chez Laygue et 
Fils à Martillac avec 70% de grévistes ou sur le site de la 
centrale nucléaire du Blayais avec un des réacteur qui n'a pas 
été recouplé au réseau électrique comme prévu, suite à la 
grève votée en assemblée générale ce matin. 

La CGT appelle ainsi à continuer, à organiser sur tous les 
lieux de travail des réunions de débats collectifs, à 
comparer les fiches de salaire avec le coût de la vie qui 
explose et avec les niveaux des dividendes versés aux 
actionnaires (+40 % en deux ans), pour décider des 
modalités d'actions (dont le recours au droit 
constitutionnel de grève), pour imposer d'autres politiques 
salariales que celles consistant à distribuer des miettes aux 
salariés en deçà de l'inflation et/ou des primes encouragées 
par le Gouvernement ( loi pouvoir d'achat) dont les salariés 
ne voient plus la couleur à la retraite. 

Cette manifestation bordelaise d'ampleur rejointe par les 
personnels de l’enseignement professionnel et organisée en 
seulement 3 jours, marque une fois encore la détermination des 
salariés à élever le rapport de force auquel les contraignent les 
politiques sociales menées. Cette mobilisation en appelle de 
nouvelles si les dirigeants continuent de ne pas répondre 
favorablement aux revendications des travailleurs. 

Pour la CGT, nous voulons gagner la justice sociale en faisant 
vivre la démocratie dans l'entreprise c'est-à-dire en organisant 
tous les cadres démocratiques permettant les délibérations et 
décisions collectives des travailleurs sur tous les sujets qui les 
concernent notamment ceux des salaires, conditions de travail 
et des emplois. 

C'est cette démocratie sociale que refusent le patronat et le Gouvernement qui préfèrent discréditer le mouvement 
syndical et s'attaquer aux libertés individuelles fondamentales de notre République en menaçant les grévistes et en les 
réquisitionnant.  

Pour la CGT, la meilleure réponse des travailleurs à avoir est celle de s'organiser collectivement en adhérant à notre 
organisation syndicale et de prendre part à la construction collective des futures actions sociales. 

Bordeaux, le 18 octobre 2022 


